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Mâles Diamants mandarins dos pâle 
pastel.
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V
ous allez ou vous venez de découvrir cet oiseau venant d’Australie qui offre de

nombreuses raisons à cette passion. Il est élevé par l’homme depuis plus de

deux siècles en dehors de l’Australie, rassurez-vous les importations ne se font

plus. Un des premiers avantages est le dimorphisme sexuel, ce qui permet de ne pas 
faire de faux pas en composant les couples. Le mâle a des couleurs et dessins ; 
larmes, joues orangées, flancs brun orange, carreaux de queue, poitrine bande et 
rayures noires alors que la femelle ne présente que des dessins de larme et des car-

reaux de queue, excepté pour le blanc ou ce ne sera que la couleur du bec rouge sou-

tenu du mâle qui détermine le sexe. Il offre le plaisir des yeux avec ses multiples 
mutations, allant du gris « ancestral » au entièrement blanc en passant par de multiples 
contrastes de couleurs diluées, foncées en aboutissant au presque entièrement 
orange. 

La forme, la taille sont également une caractéris-

tique pour tous les goûts, on en trouve allant du

grand gros de sélection (type Anglais) pour

concours en passant par des moyens comme oi-

seau de compagnie dont certains s’en servent pour

élever des variétés d’exotiques mauvais nourriciers

et enfin on y trouve du « tout petit maigre » venant

des îles Timor (encore assez peu présent dans les

concours). On trouve également des huppés. 

Cet oiseau est très vif et a un chant de type « klaxon jouet enfant », il 
peut se mélanger avec d’autres oiseaux mais attention, en période 

de reproduction il est parfois agressif. Pas difficile pour 

l’alimentation : graines exotiques et un peu de pâtée. La nuit il dort 

dans son nid. Il supporte très bien la chaleur, une chose 

exceptionnelle il peut se met-tre en « estivation » s’il subit un manque 

d’eau, c'est-à-dire qu’il s’éco-nomise au maximum, ne bouge presque 

plus et capte l’humidité de l’air, des plantes, etc. mais ne doit surtout 

pas manquer de graines. S’il passe l’été dehors, en automne son 

corps se protégera et bien nourri il peut affronter le « froid » de notre 

région à condition d’être à l’abri du courant d’air et de la pluie. Chose 

surprenante, cette petite merveille qui communique sans arrêt par 

ses chants a été étudiée par les chercheurs en médecine et sert 

actuellement dans certains pays comme « aide soignant » par 

exemple pour l’apprentissage vocal des autistes.
https://www.sciencesetavenir.fr/nature-environnement/le-chant-du-mandarin_6260

https://motherboard.vice.com/fr/article/a33w8z/le-chant-des-oiseaux-

nous-permet-de-mieux-comprendre-le-langage-humain

Volontairement, par exemple, je

n’évoque pas, les détails des origines, si

toutefois et nous l’espérons, des ques-

tions vous venaient à l’esprit, n’hésitez

surtout pas à contacter le club le plus

proche de chez vous, il se fera un plaisir

de vous y répondre. Et pourquoi pas à

leurs réunions mensuelles ou bimes-

trielles ? Nous pouvons partager avec

vous nos expériences, déboires, réus-

sites et vous conseiller des ouvrages,

etc. Connaître votre expérience nous se-

rait également bénéfique.

Oisillons de Diamant mandarin tout 
juste sortis de l’œuf. Déjà vigoureux 
et réclamant pitance !
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